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Il était une fois, car toutes les belles histoires commencent ainsi, dans une belle 

forêt pas trop loin de chez Anna, une belle renarde qui allait par le bois en quête de 

nourriture. Son pelage roux éclaboussait les alentours de lumière. De rares poils noirs 

le parsemaient, faisant ressortir par ailleurs sa parfaite rousseur. Ses yeux, de la même couleur, brillaient comme s’ils renfermaient des éclats de soleil. Là, elle 

croquait quelques baies, là, des campagnols. Un, deux, trois… C’était une bonne 
chasseresse. Et pour cause, de son ventre pendaient des mamelles gorgées de lait, signe qu’elle avait des rejetons à élever. Elle n’avait donc pas le choix. Il fallait qu’elle ramène à manger pour sa petite famille. Quatre adorables renardeaux l’attendaient au terrier, aussi peu sages que quatre fripons pouvaient l’être. 

Mais Mme Goupil, car tel était son nom, était très inquiète pour ses petits. Elle ne savait pas comment les mener à l’âge adulte. Elle demanda son avis à un blaireau, 
puis à un écureuil, puis à un oiseau. 

« Il faut que tu leur donnes des hérissons à manger » dit le blaireau. 

Mais un hérisson non loin de là entendit les conseils du blaireau et s’offusqua. 
« Il faut que tu fasses une réserve de noisettes, dit l’écureuil. Ainsi, tu pourras 

nourrir tes bébés quand tu le voudras et ils n’auront jamais faim. » 

Mais Mme Goupil fit la grimace : ses petits n’aimaient pas les noisettes. 

« Il faut que tu leur donnes des insectes à manger » dit l’oiseau. 
Mais la jeune maman ne pourrait pas en trouver assez pour nourrir ses petits. Et puis surtout, là n’était pas le problème. Elle n’avait pas peur de la faim, car 

elle savait se procurer ce dont sa famille avait besoin. Non. Ce qui faisait peur à la renarde, c’était autre chose… 
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Et comme elle ne savait toujours pas quoi faire, les animaux tinrent conseil. 

Tous se réunirent : le blaireau, l’oiseau, l’écureuil et même le hérisson qui s’était joint 
à la troupe. 

De ce conciliabule improvisé, il ressortit que Mme Goupil devait demander son 

aide à la petite fille qui parle aux animaux. Elle devait demander son aide à Anna. L’oiseau accepta avec gentillesse d’être la nounou des renardeaux pendant que 
leur maman irait la trouver. Et c’est ainsi qu’en rentrant de l’école en fin d’après-midi, Anna rencontra 

Mme Goupil. Dès qu’elle la vit, si belle et si inquiète d’être loin de son bois, tout près des humains, Anna sut que la renarde était venue la chercher et qu’une nouvelle mission l’attendait. Elle s’en réjouit, car aider les animaux était devenu son activité 

préférée. 

La petite fille sourit avec bienveillance à la rousse maman. Et, sans dire un mot, 

elle quitta le chemin qui la menait à sa maison pour se rendre dans la forêt, suivie de 

près par la renarde. Une fois sous le couvert des arbres protecteurs, à l’abri des regards indiscrets, 
Anna put enfin poser la question qui lui brûlait les lèvres : — Bonjour. Comment appelles-tu ? Que puis-je faire pour t’aider ? — Bonjour, Anna. Je suis Mme Goupil et je te remercie d’être venue sans attendre. 
Vois-tu, j’ai quatre renardeaux dans mon terrier et j’ai peur pour eux. Ils ne sont pas en sécurité. Si le chasseur me tue quand je leur cherche à manger, ils n’auront plus 
personne et vont mourir de faim. Et quand ils seront plus grands et pourront trouver 

eux-mêmes leur nourriture, peut-être s’en prendra-t-il directement à eux. 
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